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Cérémonie d’hommage aux victimes du Coronavirus 

Allocution de M. Laurent KALINOWSKI 

 

Maire de Forbach 

Président de la Communauté d’agglomération Forbach Porte de France 

Président de l’Union des maires de l’arrondissement de Forbach 

 

 

 

Monsieur l’Archiprêtre (Luc BARRÉ), 

Monsieur le Pasteur (Heinrich HOFFMANN), 

Monsieur l’Imam (Lotf-Arrahmane JDAY), 

Mes chères concitoyennes, mes chers concitoyens, 

Mesdames et Messieurs, 
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C’est avec beaucoup d’émotion que nous nous retrouvons ce jour pour rendre 

hommage aux victimes du Coronavirus. Les gestes barrière sont encore 

nécessaires pour continuer de nous protéger, et nous ne pouvons pas nous 

rassembler en grand nombre. Mais j’ai souhaité que cette cérémonie soit 

retransmise en direct pour permettre à celles et ceux qui veulent partager ce 

moments de se joindre à nous au travers des médias et des réseaux de la 

Ville. 

 

J’ai souhaité marquer un moment d’arrêt dans cette période de déconfinement 

pour nous recueillir en mémoire des victimes. Je pense aussi que lorsque les 

conditions seront plus propices, des cérémonies avec les familles et leurs 

proches auront lieu. 

 

Je voudrais remercier pour leur présence à mes côtés les principaux 

représentants des cultes à Forbach, Monsieur l’Archiprêtre, Monsieur le 

Pasteur et Monsieur l’Imam. 
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En France, près de 30.000 personnes ont été victimes du COVID. De 

nombreuses autres personnes, toujours malades, continuent d’avoir des 

séquelles dont on ne connait pas l’issue. 

 

Forbach, notre ville, n’aura pas échappé au fléau. Les urgences de l’hôpital 

Marie-Madeleine ont accueilli 616 patients pendant cette période : 99 

personnes sont malheureusement décédées et il reste encore aujourd’hui une 

vingtaine de patients COVID encore hospitalisés.  

 

Je voudrais ici avoir une pensée particulière pour toutes les victimes et 

adresser toute ma sympathie à leurs familles et à leurs proches. 

 

En votre nom à tous, Forbachoises et Forbachois, je souhaite marquer ce 

temps et adresser notre reconnaissance à toutes celles et ceux, tous métiers 

confondus, qui n’ont pas hésité à braver le danger pour nous permettre de 

surmonter aujourd’hui cette période de crise sanitaire et de confinement. Je 

pense aussi à tous les élans de solidarité et de générosité qui se sont révélés 

pendant la crise, à travers de nombreuses initiatives associatives et 

individuelles. 
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J’aimerais également et particulièrement adresser tout notre soutien et notre 

respect aux personnels hospitaliers, aux agents du service public, aux 

personnes soignantes, aux personnes accompagnantes, aux aidants et à tous 

les membres des équipes hospitalières et institutionnelles qui ont répondu 

présents pour soigner les victimes et accompagner les familles endeuillées. 

Merci à vous, nos héros du quotidien, à vous qui êtes depuis le tout début en 

première ligne, au risque de vos propres vies et de celles de vos proches. 

 

Cet ennemi silencieux mais dont le monde ne cesse de parler aura fait tomber 

bon nombre de nos concitoyens, de nos connaissances, de nos amis et de 

nos proches. Cette hécatombe et de surcroit les règles sanitaires nécessaires 

ont rendu cette situation profondément déshumanisante pour les familles et 

leurs proches. 

 

En effet, nombreux sont les témoignages de familles qui vous racontent la 

violence de cette épreuve : un coup de téléphone pour vous annoncer 

l’indicible. En quelques secondes, on vous explique les règles pour venir faire 

vos adieux ou pour vous expliquer pourquoi vous ne pourrez pas venir les 

faire. Quelques heures après, le corps sera évacué. 
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Pour certains mais pas tous, une petite cérémonie d’une dizaine de minutes 

aura lieu devant la morgue ou au cimetière, entouré de quelques rares 

personnes puisque les rassemblements sont interdits. 

 

Toutes ces victimes du Coronavirus ont un point commun : elles n’ont pas eu 

l’hommage qu’elles méritent, ni l’accompagnement nécessaire jusqu’à leur 

dernière demeure. 

 

Dans notre société, accompagner les défunts est une marque de respect et 

fait partie de nos valeurs fondamentales. 

 

A l’heure où la préoccupation est à la relance économique, à l’heure où 

beaucoup pensent déjà à leurs vacances, il était important pour moi de 

marquer un temps pour que l’on pense à toutes celles et ceux qui ont 

soudainement disparu. Il est important de ne pas les oublier. 

 

L’heure n’est pas au relâchement : le virus circule toujours. 
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Banaliser ce qui s’est passé nous ferait courir un drame encore bien plus 

grand. Nous manquerions alors de respect et d’humanité envers toutes ces 

victimes ainsi qu’envers leurs familles et leurs proches. 

 

Nous leur devons cet hommage. 

 

Nous devons aussi ce moment de recueillement à ceux qui n’en ont pas eu 

au plus fort de la crise. 

 

Nous devons cultiver le souvenir de ce drame dans l’espoir qu’il ne puisse 

plus se reproduire. Nous devons en tirer tous les enseignements et à tous les 

niveaux. Chacun a son rôle à jouer. 

 

Cette crise majeure a montré que le démantèlement du service public depuis 

de nombreuses années a généré des insuffisances, a créé des difficultés qui 

peuvent mettre en péril la vie de nos concitoyens. Il est important de le 

reconstruire, ce service public, et de donner la force, la capacité et les moyens 

à celles et ceux qui ont été applaudis pendant toutes ces semaines. 
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Cette funeste expérience, ce combat face à l’invisible, à l’insaisissable, doit 

nous permettre de grandir et d’évoluer. Ainsi, nous pourrons anticiper, mieux 

accompagner, être meilleurs afin de prévenir et de gérer toute nouvelle crise. 

C’est comme cela que nous respecterons celles et ceux qui sont tombés. 

 

Je voudrais vous remercier tous, devant vos écrans, pour votre élan de 

solidarité et de fraternité. 

 

Merci de participer avec nous à ce moment de recueillement. 


